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Ce superbe document évoque d'abord 1, ]es gloires ancestrales de lý9-glise dlu Canada, fille de la F'rance toujours si attachée -à la foi cathîo-
lique et au siège tde Bornie,*' puis fait eni traits rapides la biographie
dles martyrs, On remarquera qlue, sauf le 1'. -Imites et ses deux coni-
pagnons, I ené Goupil et .Jea n (le la Lande. mi lmort sur le terri'

toire des Etats-Uni4. les cinq autres jé>uiIes conquirent leur palme
sanglancte aut Canada. dains cette pro i r te <le l'Ontario, oâ' lit la ngrue
qu'ils parlèrent et la foi qu'ils prîchèren t rencontrent auqjour'i-c«il de
si tenaces adversaies. Puissent ces grands~ serviteurs (le D)ieu obtenir-1 ceux qfui souffrent perstcution. la reconnaissance de leurs droits. et
ramener dans hit justice et la charité l'union de tous les cceurs

Edouard lEo T.S. .1.

AL'ECOLE PUOVENCHEII

Le '2 novemîbre a eu lieu à I'Ecoîe I>rovenclîer de Saint I3oniface'
une séance dramîatique et musical e à l«occasion d'unec d istribti i n tice
médailles et de prix aux Clèves des classes stipérieLires. Elle fut pré-
sidée par S. G. Mgrr 1' Arcliev(que. L'élite de notre ville et lin atm'-
bre considérable de parents - touts (ceux qui put Cnt avoir accis dans
lat salle - v assistèrent.

La séance fut, comme d'habitude, biling-ue. Outre (les t'liants an-glais, dles scènes dlu Kiliy Jo/ai de Slukespeare furent rendues avec
entrain. La pièce tie résistance fut une comédý(ie française en un acte
intitulé: JJon*'ii' ,' /'nse<t ' Elle contenait une lhaiute le<ýon coni-
cernant le droit et le decvoir du's parents tic su rveiIler' l'éc(ole.,A vant (le piroclamter les nonus de ceux (lui av aient miérité les ié-U
daill us et les prix, le Ud Frère J[oseph,~ linci pal dle l'école. donia as
résultats des examuens <les élèves qlui, l'an dernier. *"e 1)î1réscntèrrIt
pour lat premiuère fois ilu x examens dle l*Etat. Il expliq ua (lue ju><îq1
l'an dernier, 'on avait fait stuivre dles cours tle ýomnmerce au lieu (lesuivre le progra uunï du /i/'// .c1oooI, parce qlue leurs élvsse desti-
naient 't cette carrière. Lon a cru devoir entrer dans une voie r;uJ-velle, pour soutenir le ben renom de l'Ecole et démontrer (lue l'en-scîgnniientl blingue n'enpiclie pas les élèves tde passer les îirirSijt
examens qlue ceux qui n'étudient q(le l'anglais. Les résul tats dle la,
première année ont amplemient sulli -à faire dispuaraître la lé gerde dJeP li*cions /q/, *sc1eooI que, en certains milieux, on décernait v ar dér),sion à l'Ecole. Les 27 élèves présentés, moins deux, ent tous pýasFe
avec distinction, Sur un total (le 1 000 points il n'a muarqué queV)
points .1 l'un des deux autres et 40 à l'autre pour atteindre la note'
honorifiq1 ue. L'on ne saurait désirer plus éclatante justification de-
l'efficacité de l'enseignement bilingue,


